
Supplenient de la Il km~aine Relgieuse de Montreal " du 3 liovembre .1894.

MANDEfLENT
DE

Monseigneur l'Archevêque de Montréal
ET DE

ltoi kigours los Eyîq*nOi do là provinQcoloatiei do Kntréal
RECOMMANDANT L'RIUVRB DE L'IIJNIVERSITE

-NTOUS, PAR LA GRÂCE -DE DIEu ET DU SIÈGE APOSTOLIQUE, AURCHEVÊQUE
ET EVÉQUES DE LA PROVINCE ECCLÉSI&STIQUE DE MONTRÉÇAL.

4Au clergé séculier et ré*gulier,2, et à tous les fidèles de Notre Province,
salut et bénédiction en NYotre-Seigneur.-

Nos très chers Frères,

Au premier rang des oeuvres qui intéressent l'Eglise, la
Ipatrie et la famille, doit se placer, sans contredit, celle de l'i-
niversité catholique, puisque dans l'Université, se donne l>en-
-seignement destiné à former ceux qui, par leur profession, sont
.appelés à exercer la plus grande influence sur la société civile
-et religieuse.

Aussi, les Souverains Pontifes ont-ils prouvé", en maintes
circonstances, que cette oeuvre ieur était chère entre toutes.

-Sans remonter, pour nous en convaincre, à ces siècles fameux,
.qu'on pourrait appeler &'gedor des Universités, nous n'avons
-qu'à nous rappêexles bulles et les clrts olennels, donnés

, 'àifrents peulpes*,- et 'à la nation canadienne en.prtclir
-paiPie I3ý* -de grandcle et vénérée mÈémoire, et pàr son illustre,
-quecesseur, L'on XII -agforieusement nait. --

Iltout ?fen1ps, Kous pouvons le dire' l'épiscojat, le 1clergé,

1edgeiirne - nts et les peuples câitholiques ont eu à coeur<&nr'dans les -vueà«du 8aint-Siègce et de seconder efÉiè'ce-


